
Séjour en Aragon dans le Parc Naturel Sierra y Cañones de Guara  

avec RandoVals du 25 septembre au 3 octobre 2022  

Deuxième partie  
 

 

Jeudi 29  septembre  : Nous visitons la collégiale à notre arrivée à Alquezar  où nous nous installons jusqu'à la fin 

de notre séjour.  

 

  
      Alquezar  

 Le nom d'Alquézar  vient d'al -Qsar ( forteresse  arabe)  fait allusion à son origine militaire , ville émergée à 

l'ombre d'un château, peuplant le pied de la montagne , protégeant l'accès à Barbastro. Selon les chroniqueurs 

musulmans, elle appart ient  d'abord aux Banu Jalaf et est conquise en 893 par Ismail ibn Muza, des Banu Qasi de 

Saragosse, puis prise par al -Tawil. En 938, Abd al -Rahman III nomm e son fils Yahia gouvern eur de Barbastro et 

d'Alquézar.  Jalaf ibn Rasid a construit cette forteresse au début du IX ° comme enclave défensive contre les 

groupes de résistance chrétiens pyrénéens, vers 1067, elle est conquise par le roi d'Aragon Sancho Ramírez (fils 

de Ramiro I) et  devient  une forteresse chrétienne . En 1099, l'église de Santa María est consacrée chapelle 

royale.  

 La ville  a un aspect médiéval  : un tracé sinueux et protégeant des intempéries (soleil et vent). C'est un 

tracé typiquement musulman , avec des ruelles étroites et hautes, mais c'est un tracé typique des plus anciens 

villages de montagne, adapté à la topographie (les maisons sont entassées à flanc de colline).  On y accède par trois 

portes dont deux sont conservées : la principale, gothique (XIII °), et l'a utre dans la partie basse de la ville.  Parmi 

les maisons actuelles, les plus anciennes sont  des XIV ° et XV °. Les balcons se généralisent à partir du XVIII °. 

 

  



 

 

  
        Église paroissiale de San Miguel Arcángel  

 Cette petite ®glise est une ïuvre d'origine populaire de style baroque, bâtie en  pierre typique de la région  

comme les maisons de la ville, avec les mêmes tons de terre.  

 

  
  Vautour fauve      Saintes Nunilo et Alodia, rel ief ¨ lõentr®e  

         de la Collégiale d'Alquezar . 

 

LÉGENDE DE LA FEMME DE BUERA  

 Au IX° , la collégiale actuelle était une forteresse arabe construite par le chef musulman Jalaf ibn Rasid 

ibn Asad pour arrêter l'attaque des troupes chrétiennes qui les traquaient depuis le nord.  Le gouverneur qui 

résidait alors dans la forteresse avait parmi ses privilèges le pouvoir de disposer à sa guise des plus belles 

demoiselles des villes voisines.  

 Un jour, une belle et courageuse jeune fille de Buera qui s'occupait du gouverneur a conçu un pl an avec les 

chrétiens pour mettre fin à ses jours.  Le jour venu, la jeune fille cacha un poignard dans le chignon que ses 

cheveux étaient attachés, le déguisant en peigne. Désireuse de soigner et de satisfaire le gouverneur, la nuit 

venue, elle l'endormit de ses caresses. À ce moment -là, avec beaucoup de courage, de furtivité et de sang -froid, 

elle a sorti le poignard qu'elle cachait dans son arc et coupa la tête du gouverneur et du sang jaillit de ses mains. 

Elle prit un mouchoir, l'imbiba du sang abondant  et se pencha par la fenêtre avec pour q ue ses alliés puissent voir 

qu'el le avait mis fin à la vie du gouverneur.  

 Alors, enhardis, ils partent à la conquête du château. L es combattants musulmans ne savaient que faire , 

voyant qu'ils allaient être arrêtés, il s prirent une décision radicale, i ls coururent vers les chevaux et se couvrirent 

les yeux de bandages, montèrent dessus et galopèrent vers le précipice. L'un après l'autre, ils tombèrent au fond 

du ravin.  

 Ainsi, les chrétiens prirent le château grâce à la belle demoiselle de Buera.  On raconte encore aujourd'hui 

que certaines nuits, si l'on s'approche des falaises, on entend le hennissement des chevaux et les cris des soldats 

du fond du ravin qui entoure la collégiale.  



 La collégiale d'Alquézar  : ancienne forteresse arabe f ondée au IX° . À l'heure actuelle, les tours et les 

murs sont conservés.  Au XI °, le roi d'Aragon  conquiert le château et construit une église romane, dont une partie 

du cloître aux chapiteaux historiés de l'Ancien Testament est conservée.  Ses murs sont décorés de fresques du 

XIV ° au XVIII ° (scènes du Nouveau Testament ), seul cloître d'Aragon conservé entièrement peint.  

 

  
          Cloître  de la collégiale  

 

  
         Chapiteau roman : danse de Salomé  

 SALOME (fille d'Hérodias) danse devant le roi Hérode (avec son épée) - charmé celui -ci exhausse son vïu 

en faisant trancher la tête de St Jean Batiste qu'on lui apporte sur un plateau d'argent.  

 

  
Caïn (sédentaire agriculteur ) et Abel  (berger nomade ).  Sacrifice d'ISAAC  (fils d'Abraham)  

  fils d'Adam et Eve .   Un Saint écarte la main avec le glaive et présente un bélier.  

 



 

 

 

  
        ADAM et EVE  avec le serpent enroulé autour du  

       tronc de l'arbre de la connaissance (pommier /  figuier).  

 

 

 

 

 

 

L'arche de NOE  et ses trois étages : 

 

¶ les oiseaux en haut,  

¶ la famille au milieu et  

¶ les mammifères en bas du chapiteau.  

 

 L'église  actuelle a été construite au XVI ° et est dédiée à Santa María .  

 

 

  
   Vitraux en marbre     Musique de plain chant  

 

 

 



 

 

 

 

 

 

  
  Le retable polychrome  de style de transition entre la Renaissance et le baroque  

 

  
          Orgue 


